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Vie de la Fraternité Missionnaire en Rural

Sœur Madeleine-
Jeanne est née le 
18 janvier 1922 
à Orléans, dans 
une famille de 
maraîchers en 
fruits et légumes. 
Elle est l’aînée de 
6 frères et sœurs. 

Elle avait 16 ans à la mort de sa maman 
et a dû soutenir la famille en travaillant à 
la ferme et en faisant aussi les marchés.
Comme beaucoup d’entre nous, elle a milité, 
étant jeune, à la JACF.

En 1948, elle entre au Postulat chez les 
Sœurs des Campagnes après avoir vécu un 
temps chez les Sœurs Blanches de Notre-
Dame d’Afrique. En effet, elle avait pensé 
que sa vocation était d’être missionnaire en 
Afrique.

Après un an au prieuré de La Houssaye, le 
noviciat des Sœurs s’installe à Lumigny. 
Elle y prononce son engagement définitif 
le 28 septembre 1952 et elle y restera 
21 ans, participant aux travaux agricoles 
saisonniers ou faisant des lessives.

De 1971 à 1994, elle rejoint le prieuré d’Ille/
Têt (Pyrénées-Orientales) où elle fraternise 
avec les familles musulmanes voisines du 
prieuré et travaille comme aide-ménagère. 
Tout cela lui laissait encore le temps de 
participer au club des aînés, aux Équipes du 
Rosaire et même à la danse de la Sardane !

Puis ce sera le prieuré de Gimont 
(Gers) pour la fondation de ce prieuré 
où toutes les Sœurs étaient à l’âge de la 

retraite professionnelle. Là, elle rejoint une 
association qui récolte des médicaments 
pour les envoyer en Afrique.

Dans les prieurés où elle est passée, les 
Sœurs se souviennent de sa patience et 
de sa douceur, et aussi de l’adresse de 
ses mains pour les bricolages, le tricot, 
la cuisine, la reliure, etc. Qui n’a pas eu 
ces petites cartes peintes par elle-même, ou 
admiré des peintures plus importantes telles 
que celle de Saint Martin ? 

Très concrètement elle a aussi nourri 
la communauté, ayant souvent la 
responsabilité de la cuisine dont elle avait 
l’art. 
Sa capacité de contacts et sa simplicité 
attiraient les sympathies. Mais comme 
toutes, elle a sans doute peiné à vivre la vie 
fraternelle, si belle en soi, mais aussi difficile 
parfois !

C’est en 2011 que Sœur Madeleine-Jeanne 
arrive à l’EHPAD de Quincy-sous-Sénart 
(Essonne) où elle vivra jusqu’à son décès le 
10 juin 2020. Depuis plusieurs années, elle 
répétait : On a fait du mieux qu’on a pu. 
Cette phrase ponctuait les visites qu’elle 
recevait, puis elle est devenue de plus en 
plus dépendante, bénéficiant de soins 
adaptés dans cette maison.
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